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Resume. - Les fourmis du genre Leptothorax comptent 35 especes au Maroc dont 
7 sont decrites comme formes nouvelles : recedens, suberis, delaparti, oraniensis, 
cagnianti, mirabilis, mimeuri sp.n., laurae antonlae ssp.n., pan, gaetulus, simesno 
sp.n., obscurlor, theryi, tyndalei, unifasciatus (espece introduite), tebessae, atomus 
sp.n., curtulus, spinosus, personatus, santschii, atlantis, convexus (validite dou- 
teuse), algiricus, kiudiria sp.n., mauritanicus, bucheti, turritellus sp.n., ditifet sp.n., 
neminan sp.n., bugnoni, formosus, productus, marocanus, anacanthus. La persis- 
tance de L. unifasciatus (= L. volubilis) reste a confirmer ; les autres especes (sauf 
recedens) sont endemiques maghrebines ou iberomauritaniennes dont 15 sont ende- 
miques strides du Maroc. Les genres parasites Epimyrma et Chalepoxenus sont 
respectivement represented par deux especes : E. kraussei, E. algeriana et Ch. tra- 
mieri, Ch. brunneus. Une cle est proposee, ainsi qu'un apenju de la distribution 
geographique des especes ; les sexues inedits sont decrits. 

Abstract. - Leptothorax, Epimyrma and Chalepoxenus of Morocco (Hymenop- 
tera : Formicidae). Key and catalogue of species. - The ant genus Leptothorax 
totals 35 species in Morocco of which 7 are described as new forms : recedens, sube- 
ris, delaparti, oraniensis, cagnianti, mirabilis, mimeuri sp.n., laurae antoniae ssp.n., 
pan, gaetulus, simesno sp.n., obscurior, theryi, tyndalei, unifasciatus (introduced 
species), tebessae, atomus sp.n., curtulus, spinosus, personatus, santschii, atlantis, 
convexus (species of uncertain status), algiricus, kiudiria sp.n., mauritanicus, 
bucheti, turritellus sp.n., ditifet sp.n., neminan sp.n., bugnoni, formosus, produc- 
tus, marocanus, anacanthus. Presence of L. unifasciatus (= L. volubilis) is to be 
confirmed ; the other taxa (except recedens) are endemic of Maghreb or Ibero- 
mauritanian and 1 5 are strict endemics of Morocco. The parasitic genera Epimyrma 
and Chalepoxenus are represented by 2 species respectively : E. kraussei, E. alge- 
riana and Ch. tramieri, Ch. brunneus. A key is proposed as also a survey of speci- 
fic geographical distribution ; undescribed winged forms of several species are 
described . 



Mis a part quelques exceptions comme L. productus, les fourmis Leptothorax ne 
constituent que de petites societes monogynes, groupant quelques dizaines a 200-250 
ouvrieres, assez discretes et difficiles a decouvrir sur le terrain. On repere plus facilement 
les ouvrieres qui cheminent sur les pierres ou les rochers et que Ton peut parfois suivre 
jusqu'a leur nid. Ce dernier peut se cacher dans la fente d'un affleurement rocheux abrite 
du soleil, sous une pierre (souvent petite), parfois aussi en pleine terre et debouchant au ras 
du sol par un minuscule orifice. Toute la colonie est generalement reunie dans une seule 
logette. 
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Quelques especes apprecient les endroits sablonneux. Celles du groupe angustulus, 
ainsi que L. santschii, sont arboricoles et logent dans les branches mortes en place. Les Lep- 
tothorax peuvent devenir tres abondants dans les milieux stables et conserves comme les 
forets de Chenes verts et les Cedraies de la region d'Ifrane (Moyen Atlas) ou Ton peut denom- 
brer jusqu'a 15 nids de L. spinosus sur 100 m 2 . Us sont encore nombreux et varies sur les 
pelouses de montagnes relativement preservees de certains sommets du Haut Atlas (Okay- 
meden, Erdouz). Malgre la resistance des ouvrieres adultes aux ecarts thermiques (CAGNIANT, 
1971), les Leptothorax se montrent sensibles aux perturbations de 1'environnement et dis- 
paraissent lorsque sevissent le deboisement, 1'erosion et le sur-paturage qui facilitent 1'intru- 
sion de fourmis anthropophiles (Tapinoma, Pheidole, Monomorium, Tetramorium). 

Les Leptothorax se sont diversifies en de nombreuses especes en Afrique du Nord et 
constituent de bons indicateurs ecologiques et biocenotiques. Ainsi, les myrmecocenoses 
des forets algeriennes component generalement des Leptothorax parmi leurs especes carac- 
teristiques (CAGNIANT, 1973). Us hebergent d'autres fourmis parasites interessantes par leur 
biologic ou les problemes qu'elles soulevent sur le plan evolutif (BUSCHINGER, 1989 ; 1990). 

La capture et 1'entretien au laboratoire ne presente pas de difficultes (PLATEAUX, 1970- 
1971 : 381-383 ; BUSCHINGER & HEINZE, 1988). Les ailes, en particulier les males, emergent 
durant 1'ete ; il faut cependant parfois s'armer de beaucoup de patience pour les obtenir car 
ils peuvent n'apparaitre qu'apres plusieurs annees d'elevage (PLATEAUX, 1986). 

Les holotypes de la sous-espece et des especes nouvelles decrites dans ce travail sont deposes 
au Museum d'Histoire Naturelle (Paris) ; des specimens complementaires (avec les trois castes 
lorsque cela a ete possible) sont egalement deposes au Museum de Paris. Les paratypes sont conser- 
ves dans les collections des auteurs. 



I. - CLES DE DETERMINATION 

Les cles sont principalement basees sur les ouvrieres et, sauf indication contraire, ce 
sont des caracteres se rapportant a celles-ci qui sont evoques ; cependant, le recours aux 
castes sexuees s'avere parfois necessaire. Les numeros entre parentheses avant les noms ren- 
voient aux taxons du catalogue. 

Abreviations utilisees : Long : longueur totale du corps ; Lsc/lat : longueur du scape/largeur 
maximum de la tete en arriere des yeux ; Lte/lat : longueur de la tete vue de face/lat ; Doe/Lte : grand 
diametre de 1'oeil/Lte ; Ind. ep : indice des epines selon BUSCHINGER (1966). Nomenclature des 
pieces genitales selon FRANCOEUR et al, 1985 : 349 ; voir aussi fig. 63. Pour le tableau des groupes 
nous avons tenu compte du schema de PLATEAUX (1984 : 223), ainsi que des remarques de CASEVITZ- 
WEULERSSE (1990 : 415-419). 

Les caracteres retenus pour definir les differents groupes ne considerent que les especes 
d'Afrique du Nord. 



Cle des genres et des groupes 

1 . Fourmis parasites, presentant un lobe saillant sous le petiole ou une dent pointue 
sous chacun des noeuds (fig. 41-44). Ouvrieres peu nombreuses, parfois man- 

quantes Epimyrma, Chalepoxenus 

- Fourmis libres ; au plus une petite dent en avant sous le pedoncule petiolaire Leptothorax, 2 

2. Postpetiole plus de deux fois plus large a sa jonction avec le gastre qu'a sa 
jonction avec le petiole ; petiole presque pas pedoncule, tres massif de profil ; 
epines epaisses ; yeux grands (Doe/Lte : 0,28-0,31) (fig. 5). Noire, luisante ; 
tete, tronc et petiole rides contrastant avec le postpetiole et le gastre tres lisses . 
groupe mirabilis, (6) L. mirabilis 
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- Pas ces caracteres reunis : Postpetiole plus ou moins spherique, generalement 
aussi sculpte que le petiole, lequel est plus ou moins pedoncule ; epines pouvant 

etre longues mais toujours deliees, pointues ou reduites 3 

3. Pilosite longue, fine et pointue a 1'extremite. Profil thoracique sinueux, le niveau 
du pro-mesonotum plus eleve que celui du propodeum ; entre eux, une suture 
metanotale nettement deprimee (fig. 1 -3). Sculpture generalement faible, four- 
mis assez luisantes, jaunatres ou brunatres groupe recedens 

- Pilosite tres generalement assez courte, epaisse et tronquee a I'extremite (fig. 4 
et 6) ; si elle est fine, elle reste courte (fig. 7). Profil thoracique pouvant etre plus 
ou moins sinueux (fig. 4) ou continu, le propodeum suivant la meme ligne que 
le pro-mesonotum, la suture metanotale pouvant devenir pratiquement invisible 

de profil (fig. 8-17) 4 





Fig. 1 a 7, profil d'ouvrieres. 1 , L. recedens. - 2, L. suberis. 3, L. delapartl . - 4, L. oraniensis. - 5, L. mira- 
bilis. - 6, L. mimeuri. - 7, L. laurae ssp. antoniae. Echelle : 1mm. 



4. Noeud petiolaire en boule, parfois un peu aplati dessus et comprime laterale- 
ment mais toujours pourvu d'un pedoncule cylindro-conique parfois tres allonge 
(fig. 26-37). Taille relativement forte : Long, ouvrieres : 3-4 mm, pouvant depas- 
ser 4,5 mm ; reines : 5,5-6,5 mm ; males : 3,4-4,5 mm. Plaque sous-genitale des 
males triangulaire, avec un sommet en pointe abondamment pileux (fig. 63-69). 



Especes terricoles ou lapidicoles 



groupe rottenbergi 



- Noeud petiolaire anguleux, son pedoncule court ; si le noeud est arrondi dessus 
et le pedoncule assez long, les epines sont grandes, en lame de faux (fig. 20) et 
il s'agit de formes arboricoles ou de tiges creuses 5 

5. Epines longues, en lame de faux ; noeud petiolaire arrondi ou a peine tronque 
dessus (fig. 20). Arboricoles ou de tiges creuses ; ouvrieres bicolores et 
d'assez grande taille : Long : 3-4,5 mm. Reines : 4,7-5,2 mm ; males : 2,8- 
4,0mm groupe flavispinus, (21) L. santschii 



H. CAGNIANT & X. ESPADALER 



- Epines generalement moyennes ou courtes. Taille en moyenne plus faible, depas- 
sant rarement 3,5 mm chez les ouvrieres. Noeud petiolaire plus ou moins angu- 
leux. Formes terricoles ou arboricoles, mais dans ce dernier cas, le noeud du petiole 

est franchement triangulaire de profil, avec un pedoncule peu differencie 6 

6. Profil thoracique sinueux, la depression metanotale bien marquee, le pro-meso- 
notum dominant le plan du propodeum (fig. 4). Coloration brun de poix ; sculp- 
ture avec rides longitudinales dominantes groupe nigritus 

- Profil continu, suture metanotale plus ou moins enfoncee. Sculpture et colorations diverses .... 7 

7. Yeux pourvus d' une micropilosite et grands comme les 2/5 de la longueur cepha- 
lique (Doe/Lte : 0,23-0,32) (fig. 6, 7) ; tele rectangulaire vue de face. Suture 

metanotale visible. Coloration assez claire, brunatre ou jaunatre groupe laurae 



- Yeux glabres, leur grand diametre ne depassant guere le quart de la longueur de 
la tete (Doe/Lte : 0,18-0,26). Suture metanotale peu ou pas deprimee 

8. Noeud du petiole triangulaire de profil, sa face anterieure droite ou peu incurvee, 
ne formant pas un pedoncule bien net (fig. 21-23). Sculpture dense constitute 
d'une forte reticulation soulignee de rides plus ou moins developpees et regulieres 
sur le flancs. Soies courtes (fig. 19-21). Ouvrieres souvent bicolores ; males 



lisses et luisants. Arboricoles (sauf peut-etre une espece) groupe angustulus 

- Pas ces caracteres reunis : Face anterieure du petiole concave, formant un pedon- 
cule. Formes bicolores rares. Tous terricoles ou lapidicoles 9 

9. Suture promesonotale distincte. Coloration en general sombre, massue antennaire 
toujours foncee. Noeud du petiole plus ou moins triangulaire, sa face supero- 
dorsale inclinee vers 1'arriere, retombe vers la suture avec le postpetiole par une 
surface plane ou convexe mais non anguleuse ; epines courtes (fig. 8-14). Sculp- 
ture souvent faible, la reticulation ou les espaces lisses plus etendus que les par- 
ties ridees sur le thorax proprement dit. Lte/lat >1,30 chez les grandes ouvrieres 
(fig. 13). Plaque sous-genitale des males triangulaire, beccus souvent long, digi- 
tus grele (fig. 48, 49, 51-54) groupe exilis 

- Suture pro-mesonotale indistincte. Coloration en general jaune avec la massue 
de 1'antenne guere plus foncee que le reste du funicule (sauf chez personatus et 
unifasciatus). Noeud petiolaire typiquement bianguleux au sommet (sauf chez 
atomus, fig. 16), sa face superieure (soulignee d'une carene visible de profil et 
de dessus) forme en arriere un angle net avec la face posterieure (fig. 15, 17, 18). 
Epines et sculpture variees, mais les rides peuvent couvrir la plus grande partie 
du thorax. Lte/lat< 1,30 chez les grandes ouvrieres (fig. 18). Plaque sous-genitale 

des males pentagonale ; beccus petit, digitus epais (fig. 55-59) groupe tuberum 



Cle par groupe des especes de Leptothorax du Maroc 

GROUPE recedens 

1. Epines petites ou reduites a des denticules, parfois a peine indiques (Ind. ep. : 
1,0-1,30) (fig. 1, 2). Mesepisternes et cotes du pronotum reticules, pronotum 

lisse et luisant 2 

- Epines longues, fines et dressees (Ind. ep. : 1,30-1,65). Pronotum en grande par- 
tie luisant, mesepisternes et propodeum rides par dessus la reticulation de base. Noeud 
petiolaire plus ou moins tronque, plat au sommet (fig. 3). Couleur jaune brunatre, 
tronc et petioles plus clairs. Long. : 3,0-4,0 mm. Reines : epines developpees (Ind. 

ep. : 1,6-1,8), Long. : 4,8-5,5 mm. Males : Long. : 2,4-2,9 mm (3) L. delaparti Forel 

2. Ouvrieres petites : Long. : 2,0-2,5 mm. Tout le corps brun rouge fonce, appen- 
dices jaune brunatre clair. Denticules mediaires spiniformes et releves ; Ind ep. : 

1,10-1,20 (fig. 2). Reine avec les epines longues et greles, Long. : 3,7 mm .. (2) L. suberis Forel 
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Ouvrieres : Long. : 2,4-3,3 mm ; tronc, petioles et base du gastre brun jaunatre, 
tete plus foncee que le thorax, brun rougeatre sombre, comme 1'arriere du gastre ; 
denticules triangulaires (Ind. ep. : 1,02-1,25) (fig. 1). Reine avec les epines tri- 
angulaires, Long. : 3,8-4,5 mm (!) recedem (Nylander) 




Fig. 8 a 17, profil d'ouvrieres. - 8, L. pan. - 9, L. gaetulus. - 10, L. simesno. - 1 1, L. obscurior. -\2,L. theryi. - 
13, tete de face et profil de L. tyndalei de 1'Okaymeden. - 14, profil de L. tyndalei du Jb. Hebri. - 15, L. 
tebessae. - 16, L. atomus. - 17, L. curtulus. 

GROUPS nigritus 

1 . Tete, tronc et petioles des ouvrieres rides en long, sans plage lisse sur le dos ni sur 
1'occiput ; epines dentiformes et relevees (Ind. ep. : 1,10-1,25) (fig. 4). Reine 
lisse sur le mesonotum mais ayant la tete entierement ridee. Tete des males confu- 
sement reticulee ; plaque sous-genitale aussi haute que large (fig. 47) (4) L. oraniensis Forel 

- Tete, thorax et petioles lisses et luisants ; rides et reticulation n'apparaissant 
que sur les cotes de la tete, du meso-metathorax et du propodeum ; epines petites, 
pointues, presque verticales (Ind. ep. : 1,16-1,50). Reine avec la tete devenant 
lisse a 1'occiput. Sur celle des males, la reticulation s'efface en arriere ; 
plaque sous-genitale plus large a la base que haute et amincie au sommet 

(fig. 50) (5) L. cagnianti Tinaut Ranera 



GROUPE laurae 

1 . Tete et gastre brun rougeatre, tronc, petioles et base du gastre plus jaunatres, pattes 
jaunes. Tete finement striee-reticulee entre les aretes frontales, thorax striole, pro- 
podeum et noeuds reticules ; sillon metanotal etroit mais enfonce. Majorite des 
soies thoraciques tronquees a leur extremite (fig. 6) (7) L. mimeuri Cagniant, sp. n. 

- Corps jaunatre en entier, les yeux noirs se detachant bien sur le fond clair 
de la tete. Tete, tronc et petioles pratiquement lisses dessus ; sillon metanotal 
large mais peu enfonce. Majorite des soies thoraciques pointues (fig. 7) 
(8) L. laurae antoniae Cagniant, ssp. n. 
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GROUPE exilis 

1. Beccus des valves peniennes petit (fig. 48, 49, 51). Tete des ouvrieres lisse sur 
1' occiput et le milieu du front ; noeud petiolaire massif, bianguleux ou assez 
eleve (fig. 8-10). Alitronc des males en grande partie lisse, sillons de Mayr tres 
marques (fig. 24-25) 

- Beccus grand, plus ou moins recourbe en crochet pointu (fig. 52-54). Tete des 
ouvrieres pas franchement lisse a 1'occiput, en grande partie ridee ou reticulee ; 
noeud petiolaire assez bas, avec un seul angle bien marque au sommet, apres lequel 
la face dorsale tombe plus ou moins convexe (fig. 11-14). Alitronc des males en 
grande partie reticule ou ride-reticule, sillons de Mayrpeu visibles 

2. Tronc et petioles des ouvrieres reticules de fa9on homogene, mais sans rides, 
une petite plage lisse bien delimitee sur le pronotum. Antenne des males courte, 
articles 2 a 7 du funicule pas plus longs qu'epais ; sillons de Mayr non conver- 



geants (fig. 25) 



. (9) L. pan Santschi 



- Tronc et petioles avec quelques rides (au moins sur 1'avant et les flancs du pro- 
notum) et des plages totalement lisses (au moins sur le mesonotum et le dessus 
des noeuds). Articles 2 a 7 du funicule des males une fois et demi plus long 

qu'epais ; sillons de Mayr convergeants (fig. 24) 3 

3. Scape du male pas plus long que le moitie de la largeur de la tete ; mesonotum 
surplombant le pronotum en avant. Suture metanotale des ouvrieres sensible- 
ment deprimee (surtout chez les grandes) (fig. 9) ; de larges plages lisses sur le 

dos. Scutum des reines ride en long (10) L. gaetulus Santschi 

- Scape du male plus grand que la moitie de la largeur de la tete. Mesonotum en 
retrait sur le pronotum (fig. 24). Suture metanotale des ouvrieres peu ou pas enfon- 
cee (fig. 10) ; dos ride-reticule, sans veritable plage lisse. Scutum de la reine pra- 

tiquement lisse (1 1) L. simesno Espadaler, sp. n. 

4. Ouvrieres et reines noires, sans plage jaune a la base du gastre. Tete, tronc 
et petioles des ouvrieres avec une reticulation devenant plus superficielle par 
places, sans rides. Tete, alitronc et petioles des males reticules, sans parties lisses 
(12) L. obscurior Dalla Torre 

- Ouvrieres et reines brunatres ou bicolores avec une plage jaune a la base du gastre 
plus ou moins developpee. Tete, tronc et petioles des ouvrieres avec une reticula- 
tion parfois effacee et donnant des plages lisses mais presentant de fines rides sur 

la tete. Males rides ou presentant des parties lisses (au moins sur 1'anepisternum) 5 

5. Tete des ouvrieres nettement plus longue que large (Lte/lat : 1,20-1,35), genera- 
lement ridee ou reticulee jusqu'a 1'occiput. Petiole bas, un peu tronque ; postpe- 
tiole cylindrique, aussi long que large ; thorax allonge, une legere depression au 
niveau metanotal (fig. 12). Digitus des males en crochet, mais restant assez epais 

( f 'g- 5 3) (13) L. theryi Santschi 

- Lte/lat : 1,10-1,26 ; tete lisse vers 1'occiput. Petiole plus eleve, plus anguleux au 
sommet, postpetiole ayant sa plus grande largeur en avant, plus large que long ; 
thorax convexe, pas de depression metanotale (fig. 13, 14). Digitus pedoncule, 

presque semi-circulaire (fig. 54) (14) L. tyndalei Forel 



1 GROUPS tuberum 

I . Epines aussi longues que leur intervalle a la base ou davantage (Ind. ep. : 1 ,4- 1 ,9 
chez les ouvrieres ; 1 ,5-2, 1 chez les reines) ; de profil, le bord superieur de 1'epine 
est incurve comme une petite lame de faux (fig. 18). Dessus du thorax des ouvrieres 
plus ou moins ride en mailles (superspecies spinosm) 

- Epines plus courtes que leur intervalle de base (Ind. ep. ouvrieres : 1,0-1,6 ; 
reines : 1,2-1,7) ; de profil, les epines sont triangulaires, dentiformes ou un peu 
courbees (fig. 15-17) 
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2. Massue des ouvrieres et reines concolore au reste de 1'antenne, non rembrunie. 
Reines brun jaune, le gastre brun rouge avec une tache claire a la base. Ouvrieres 
avec 1'occiput lisse ; mesonotum des reines lisse. Males bruns, appendices jaunes. 

Rictus de la valve penienne profond, talus anguleux (fig. 58) (19) L. spinosus Forel 

- Massue plus sombre que le reste de 1'antenne. Ouvriere typiquement masquee 
de rouge brunatre sur le quart anterieur de la face ; occiput striole. Reines brun 
sombre, scutum ride en long. Males brun noir, appendices brun clair, seuls les 

tarses sont jaunes. Rictus peu profond, talus plus arrondi (fig. 59) ... (20) L. personatus Cagniant 

3. Tete et tronc rides-reticules, les rides sont bien formees sur le front ; pas de plage 
reellement lisse sur 1'occiput ; massue antennaire rembrunie. Tete brun rouge 
fonce, thorax jaune brunatre, premier tergite du gastre brun jaune, fonce sur son 

tiers posterieur. Epines courtes et epaisses ( 1 5 ) L. unifasciatus (Latreille) 

- Occiput devenant plus lisse en arriere que 1'avant de la tete ; dessus du thorax 
surtout reticule, les rides faibles ou nulles (ce caractere permet aussi de diffe- 
rencier de spinosus lorsque le caracteres des epines et ambigu). Corps jaune pale 
a jaune brunatre, base du gastre claire sur la 1/2 ou les 3/4 du premier tergite. 

Epines minces (16, 17, 18) L. (superspecies tebessae) 






Fig. 18 a 25, profil d'ouvrieres et de males. - IS, tete de face et profil de L. spinosus. - 19, L. convexus. - 20, L. 
santschii. - 21, L. atlantis. - 22, L. algiricus trabutii. - 23, L. kiudiria. - 24, male de L. simesno. - 25, 
male de L. pan. 



GROUPE angustulus 

1. Epines courtes (fig. 19, 21) (Ind. ep. ouvrieres : 1,0-1,7 ; reines : 1,1-1,7). Sou- 
vent sombres en entier ou avec le thorax peu eclairci, mais il existe aussi des 
formes bicolores. Scutum des reines lisse ou ride 

- Epines longues ou tres longues (fig. 22, 23) (Ind. ep. ouvrieres : 1 ,5-2,9 ; reines : 
1,3-2,1). Ouvrieres generalement bicolores, les formes concolores brunes sont 
rares. Scutum des reines toujours plus ou moins ride en long 
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2. Epines courtes mais toujours presentes, au moins sous la forme de dents trian- 
gulaires (Ind. ep. ouvrieres et reines : 1,1-1,7). Profil du thorax des ouvrieres peu 
bombe, suture metanotale visible ; noeud petiolaire franchement triangulaire, a 
sommet tranchant (fig. 21). Tete superficiellement reticulee, lisse sur le front et 

1'occiput. Scutum des reines lisse et luisant (22) L. atlantis Santschi 

- Epines reduites (Ind. ep. : 1,0). Profil thoracique convexe, suture metanotale peu 
nette ; sommet du petiole mousse (fig. 19). Tete entierement reticulee, meme si 
le front devient plus luisant. Pilosite tres courte (fig. 19). Scutum de la reine ride 

en long (23) L. convexus Forel 

3. Epines tres longues (Ind. ep. ouvrieres : 1,7-2,9 ; reines : 1,7-2,1), rapprochees a 
la base et recourbees en arriere et vers 1'interieur ; petiole triangulaire de profil 
(fig. 22). Ouvrieres brun rouge fonce, mi-corps souvent plus clair ; massue anten- 
naire et pattes peu rembrunies. Dessus de la tete plus franchement reticule que 
ride, avec seulement une etroite bande lisse du front a 1'occiput. Reines comme 

les ouvrieres, alitronc brun jaunatre. Male brun jaunatre (24) L. algiricus Forel 

- Epines moyennes (Ind. ep. ouvrieres : 1,5-2,0 ; reines : 1,3-1,7), ecartees, prati- 
quement pas recourbees vers 1'interieur ; petiole tronque, bi-anguleux au som- 
met (fig. 23). Tete et gastre des ouvrieres et des reines brun noir, mi-corps jaune 
orange vif, massue des antennes et pattes assombries. Dessus de la tete reticule 
avec quelques rides laterales, la partie mediane plus ou moins lisse jusqu'a 1'occi- 
put. Male brun noir (25) L. kiudiria Espadaler, sp. n. 



- GROUPE rottenbergi 

1. Epines longues (fig. 28-30, 32) (Ind. ep.> 1,4 chez les ouvrieres et les reines) 2 

- Epines courtes, reduites a des denticules ou meme nulles (fig. 33-37) (Ind. ep. < 

1,4) 7 

1. Noires ou brun noir, le thorax a peine ou pas plus clair que le reste du corps. Noeud 
du petiole globuleux ou anguleux, mais passant au pedoncule par une incurva- 
tion sensible 3 

- Franchement bicolores, tete et gastre sombres, tronc et petioles rouges. Noeud 

passant au pedoncule par une courbe graduelle (fig. 30) (30) L. neminan Espadaler, sp. n. 

3. Gastre lisse et luisant en entier 4 

- Gastre finement strie sur la quasi-totalite du premier tergite chez les ouvrieres et 
reines (fig. 32) ; chez les trois castes, une reticulation tres marquee entre les rides 

donne un aspect submat (31) L. bugnoni Forel 

4. Noeuds du petiole et du postpetiole pas plus larges que longs ; celui du petiole 

est eleve en vue de profil. Scape des males assez long (Lsc/lat : 0,5-07) 5 

- Noeuds plus larges que longs (largeur/longueur du postpetiole : 1,5-1,7), globu- 
leux en vue de profil. Scape des males plus court (Lsc/lat : 0,3-0,5) 6 

5. Dessus du noeud petiolaire plat, comme tronque chez les ouvrieres et les reines ; 
suture metanotale peu enfoncee (fig. 29). Valve interne des genitalia avec un 

beccus petit (fig. 64) (29) L. ditifet Espadaler, sp. n. 

- Dessus du noeud du petiole arrondi chez les ouvrieres (un peu plus plat chez les 
reines) ; suture metanotale plus enfoncee (fig. 28). Beccus long et recourbe 

(fig. 63) (28) L. turritellus Espadaler, sp. n. 

6. Ouvrieres ayant le front et le dessus du thorax et des petioles presque lisse ou 
reticule tres superficiellement, les rides (tres fines) n'apparaissant que sur les 
cotes ; epines moyennes (fig. 27) (Ind. ep. : 1,5-1,6). Scutum et scutellum des 
reines lisse ainsi qu'une bonne partie du katepisterne ; epines horizontales (Ind. 
ep. : 1,9). Males entierement reticules, seulement quelques ridules en mailles sur 

1'occiput, les flancs de 1'alitronc et sur le noeud petiolaire (27) L. bucheti Santschi 
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- Ouvrieres puissament ridees-reticulees de la tete aux petioles ; epines fortes et 
epaisses (fig. 31) (Ind. ep. : 1,9-2,5). Reines ridees sur le dos et les flancs, seuls 
les bords des scutum et scutellum sont lisses. Males profondement reticules, rides 

sur Farriere de la tete, les flancs et les noeuds (32) L.formosus Santschi 

7. Ouvrieres et reines noires ou brun noir, le tronc a peine ou pas plus clair que le 

reste du corps 8 

- Ouvrieres et reines franchement bicolores, le tronc et les petioles rouge orange ; 
noeud petiolaire des ouvrieres de forme hemispherique, epines nulles ou reduites 
a de petits lobes ou denticules (fig. 35, 37) (Ind. ep. : 0,90-1,15). Propodeum des 

males en pente presque verticale (35) L. anacanthus Santschi 

8. Gastre simplement moire, parfois quasi-lisse ; sculpture assez faible chez les trois 

castes. Propodeum des males generalement vertical (fig. 39) 9 

- Gastre nettement reticule, voire strie (fig. 34) ; sculpture forte en rides confuses, 
sinueuses, plus ou moins anastomosees en mailles et mal distinctes de la reticu- 
lation de base. Gastre des males lisse ou reticule selon les populations ; propo- 

deum plus ou moins courbe (fig. 40). Beccus petit (fig. 67) (34) L. marocanus Santschi 



Fig. 26 a 32, profil d'ouvrieres (groupe rottenbergi). 26, L. mauritanicus. - 27, L. bucheti. - 28, L. turrileltux. 
29, L. ditifet. - 30, L. neminan. - 31, L.formosus. - 32, L. bugnoni. 



9. Tete rectangulaire (Lte/lat : 1,35-1,40 chez les grandes ouvrieres). Suture meta- 
notale deprimee ; epines reduites a des denticules (fig. 26). Sculpture formee 
de rides longitudinales assez larges, sinueuses ; entre elles, la reticulation est 
faible ou effacee si bien que les interrides demeurent luisants ; gastre luisant. 
Reine presentant les memes caracteres. Males reticules, avec quelques ridules en 
long sur la moitie posterieure du scutum et du scutellum, petioles assez luisants. 
Taille plus petite : ouvrieres : 3,2-3,9 mm ; reine : 5,5 mm ; males : 3,3-3,4 mm. 
(26) L. mauritanicus Santschi 

- Tete plus carree (Lte/lat : 1,20-1,25 chez les grandes ouvrieres). Profil dorsal 
pratiquement pas deprime au niveau de la suture metanotale ; epines pointues (fig. 
33) (Ind. ep. : 1,05-1,30). Sculpture formee de rides en long, tres fines, souvent 
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anastomosees en mailles, surmontant peu la reticulation de base qui est tres nette 
et serree ; gastre finement moire. Reines distinctement ridees en long sur la tete, 
1'alitronc et les noeuds. Males avec des rides en mailles sur la tete, densement 
reticules sur 1'alitronc, les petioles plus lisses. Taille plus forte : ouvrieres : 3,5- 
4,5 mm ; reines : 6,2-6,4 mm ; males : 3,5-3,8 mm (33) L. productus Santschi 



Cle des genres et des especes tfEpimyrma et de Chalepoxenus du Maroc 

1 . Petiole prolonge au-dessous par une lame en forme de carene ou de soc de char- 
rue ; noeud petiolaire pyramidal tronque sans pedoncule ; dessous du postpetiole 

en bourrelet transverse (fig. 41, 42) (Genre Epimyrma) 2 

- Petiole et postpetiole munis au-dessous de dents aigue's (fig. 43, 44) (Genre Cha- 
lepoxenus) 3 

2. Pilosite des ouvrieres et des reines formee de soies fines et pointues a 1'extremite 
(regarder sur les petioles). Coloration generale jaune, lame sous-petiolaire de 
forme plutot triangulaire (fig. 42). Long, ouvrieres : 2,4-2,5 mm ; reines : 2,8- 

3,0 mm (36) E. kraussei Emery 

- Pilosite des ouvrieres et des reines formee de soies fines mais tronquees a 1'extremite. 
Coloration generale brun jaunatre. Lame sous-petiolaire de forme plutot rectangu- 

laire (fig. 41). Long, ouvrieres : 2,4-2,7 mm ; reines : 2,7-2,8 mm (37) E. algeriana Cagniant 

3. Presence d'ouvrieres (fig. 43) ; Long : 2,9-3,2 mm. Reine jaune, un peu rembru- 
nie sur la tete et le gastre. Tete presque lisse, flancs et petioles faiblement rides ; 

Long : 3,7 mm (38) Ch. tramieri Cagniant 

- Reines noires (fig. 44). Tete, flancs de 1'alitronc et des noeuds rides ; Long : 3,6- 

4,3 mm. Pas d'ouvrieres (39) Ch. brunneus Cagniant 



II. - CATALOGUE SYSTEMATIQUE, 
REPARTITION GEOGRAPHIQUE ET BIOTOPES 



GENRE LEPTOTHORAX 



GROUPE recedens 



1) Leptothorax recedens (Nylander, 1856). - L'espece au sens large s'etend sur 
toute la region mediterraneenne et 1'Europe du sud jusqu'au Caucase. Tout le Maghreb 
(= L. recedens var. barbara Santschi, 1939, decrite de Kairouan) ; dans certaines popula- 
tions comme au Tizi-n-Test, les ouvrieres ont des epines tres courtes (Ind. ep. : 1,02-1,15). 

Commun au Maroc, de 1' Ocean et de la Mediterranee aux Atlas, surtout dans les forets 
de Chenes ensoleillees ; manque sous les couverts denses ou trop humides comme les 
Cedraies atlantiques d'Azrou-Ifrane. Clairieres, paturages et steppes jusqu'a 2000 m. Nid 
dans le sol, les fentes, sous les mousses, dans les branches mortes ou sous les ecorces. Sexues 
en Juin-Juillet. 



2) Leptothorax suberis Forel, 1894. - Decrit d'Oranie (Djebel Keroulis et foret de 
M'sila). Mamora, Cap Spartel au Maroc. Niche dans les branches mortes de Chenes lieges. 
Doit etre considere comme une bona sp. par sa taille plus petite, sa coloration homogene 
foncee, la forme des epines chez les ouvrieres et les reines et par les caracteres des males 
(synonyme de recedens selon COLLINGWOOD, 1978). 

Description. - Male (inedit). Long. : 2,2-2,3 mm. Brun jaunatre, petioles, pattes et antennes 
jaune pale. Lisse et luisant mis a part une legere reticulation sur les cotes de la tete. Lxc/lat : 0,42. Pro- 
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podeum tombant obliquement et marque de fortes carenes. Genitalia minuscules (fig. 70). Plaque sous- 
genitale triangulaire ; digitus de la volselle assez fort ; beccus pointu. Ce male est plus petit que celui 
de recedens (Long : 2,3-2,6 mm) qui est d'un jaune brunatre plus clair, avec la tete entierement reti- 
culee, mate. 

3) Leptothorax delaparti Forel, 1 890 (= L. emeryi Santschi, 1 923, syn. n. decrit d' Ai'n 
Sefra, sud-ouest algerien). - Le type de 1'espece est decrit de Tebessa ; retrouve dans 1' Atlas 
Saharien (CAGNIANT, 1973 : 314). Haut Atlas meridional : Gorges du Dades et du Todra ; 
fentes des rochers ou sables en bordure d'oued, entre 1700 et 1950 m. 

Description. - Male (inedit). Long. : 2,4-2,9 mm. Tete et gastre brun jaunatre, alitronc et 
petioles jaune brunatre, appendices jaunes. Luisant ; tete, metepisternes, cotes du propodeum et des 
petioles superficiellement reticules. Scape assez long (Lsc/lat : 0,55-0,61) (chez recedens : 0,34- 
0,45) ; premiers articles du funicule 1,5-1,8 fois plus longs qu'epais. Propodeum denticule ; noeud 
petiolaire bas, plus longuement pedoncule que chez recedens. Digitus de la volselle pedoncule, cro- 
chu ; beccus de la valve penienne developpe, rictus profond, talus bien marque (fig. 46). 



Fig. 33 a 40, profil d'ouvrieres et de males (groupe rottenbergi). - 33, L. productus. - 34, L. marocanus de 
1'Okaymeden. - 35, L. anacanthus. - 36, L. marocanus du Tizi-n-Test. - 37, L. anacanthus de Tanout. - 
38, male de L. ditifet. - 39, male de L. productus. - 40, male de L. marocanus. 

GROUPE nigritus. - Groupe essentiellement ibero-berbere avec 2 especes en Espagne 
[L. cagnianti, L. schaufussi (Forel, 1879)]. L nigritus Emery, 1878 se trouve dans 1' Atlas 
Constantinois et Tunisien. 

4) Leptothorax oraniemis Forel, 1894. - Hauls plateaux oranais, Atlas Saharien et 
Atlas Tunisien (= L. msticus var. sergensis Santschi, 1929), Atlas d'Ai'n Sefra (= L. rusti- 
cus st. chobauti Santschi, 1923). Steppes a xerophytes epineux et paturages du Moyen Atlas 
(1600-2000 m) et du Haut Atlas (2100-2300 m). Nid dans la terre. 

Long, ouvrieres : 2,7-4,2 mm ; reines : 5,6-6,2 mm ; males : 2,4-3,9 mm ; genitalia : fig. 47. 

5) Leptothorax cagnianti Tinaut Ranera, 1983. - Vicariant septentrional foramen- 
sis. Decrit d'Andalousie (Sierra Nevada entre 200 et 1300 m) ; on trouve dans le travail de 
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TINAUT RANERA (1981 : 151-164) une comparaison detaillee entre oraniensis et cagnianti, 
ouvrieres et males. 

Long, ouvrieres : 2,7-4,8 mm ; males : 3,3-3,6 mm. Genitalia : fig. 50. 

Rif et Tazekka au Maroc, entre 1200 et 1550 m, en materials a Chenes. A Ifrane (lieu 
dit Source Vittel , 1500 m), une colonie (incipiante ?) nichant dans le sable presentait des 
individus nettement plus petits qu'ailleurs (Long, ouvrieres : 2,4-3,4 mm). 

GROUPE mirabilis 

6) Leptothorax mirabilis Espadaler & Cagniant, 1997. - Jbel Hebri (Moyen Atlas 
d' Azrou, 2000 m) ; pelouse herbacee en bordure de la Cedraie couronnant le volcan ; forme 
nocturne et/ou endogee. Retrouvee dans la meme region (Tizi-n-Terhettene, 1 900 m) (SCHULZ, 
com. person.). 

Long, ouvrieres : 3,1-3,5 mm ; reines : 3,4-3,7 mm ; males : 3,4-4,0 mm. 

1 GROUPE laurae. - Leptothorax a gros yeux ; des especes aux Canaries (L canescens 
Santschi, 1919), Espagne, Maghreb et Sahara jusqu'au Hoggar ; Tassili, Nubie et Palestine. 
Souterrains et nocturnes, souvent sabulicoles. Au moins 5 especes en Tunisie ou le groupe 
meriterait une revision : L. laurae (synonymic probable avec L. naeviventris Santschi, 1910 
etL. naeviventris st. kefensis Santschi, 1929) ; Lforeli Santschi, 1907 ; L arenarius Sant- 
schi, 1909 ; L. pallidipes Santschi, 1910 ; L. longipilosus Santschi, 1912 (synonymie pro- 
bable avec L. tenuispinus Santschi, 1911 et L. hadrumetensis Santschi, 1918). S'y ajoute L. 
barryi Cagniant, 1967 du sud de 1'Aures en Algerie ; L. laciniatus Stitz est decrit du Tassili 
(synonymie probable avec L. lereddei Bernard, 1953). Cinq especes sont recensees de la 
Peninsule Iberique : L. crepuscularis Tinaut, 1994 ainsi que quatre especes nouvelles que 
doit decrire 1'un de nous (X.E.). 

Les males connus de ce groupe ont tous le scape long (Lsc/lat : 0,75-1,08) et sont aussi pour- 
vus de gros yeux (Doe/Lte : 0,36-0,54). 

7) Leptothorax mimeuri Cagniant, sp. n. 

Materiel type. - Holotype ouvriere, foret de la Mamora, 06-1942, F. Bernard leg. 
Paratypes : 2 ouvrieres, memes references. 

Description. - Ouvriere. Long. : 2,3-2,6 mm. Yeux pileux mais plus petits que chez laurae 
(Doe/Lte : 0,23-0,28 centre 0,25-0,33 chez laurae) ; epines plus longues (Ind. ep. : 1,60-1,98 centre 
1,35-1,63 chez laurae s.str.). Noeuds finement reticules ; au petiole, la face superieure fait un angle 
de 90 avec la face anterieure qui descend sans concavite vers le propodeum (fig. 6). Ce caractere, 
ainsi que la brievete des soies dorsales rapprochent cette espece du groupe angustulus oii elle devrait 
peut-etre se placer si par exemple 1'habitat en tiges creuses etait confirme. 

Derivatio nominis. - L' espece est dediee a 1'ingenieur des Eaux et Foret du Maroc, 
M. Mimeur. 

Repartition. - Connu sur seulement 3 ouvrieres capturees par F. Bernard (etiquetees 
L. mimeuri n. sp. par lui-meme mais non decrites. Foret de la Mamora, sur sable ; 
prises a 1'aube en passant les buissons au filet fauchoir . 



8) Leptothorax laurae Emery, 1884. - Type de Tunis ; diverses varietes du sud 
tunisien ; Atlas saharien en Algerie. 

Leptothorax laurae ssp. antoniae Cagniant, ssp.n. 

Materiel type. - Holotype ouvriere, Tizi-n-Test, Haut Atlas de Marrakech, 2010m, 
07-05-1981. Paratypes : 5 ouvrieres, 1 reine, memes references. 
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Description. - Ouvriere. Long. : 2,4-2,9 mm. Doe/Lte : 0,25-0,31 avec 10 ommatidies sur le 
grand diametre de 1'oeil. Epines tres variables (y compris dans la meme colonie), Ind. ep. : 1,30-2,10. 
Se distingue de laurae s. str. par sa pilosite (tronquee a I'extremite chez laurae s. str. dont les ouvrieres 
sont aussi en moyenne plus petites : Long. : 2,2-2,5 mm) et la pubescence plus fournie chez la forme 
antoniae, en particulier sur la tele (fig. 7). 

Reine. Long. : 3,4-3,6 mm. Pilosite et pubescence comme chez 1'ouvriere. Jaune, rembrunie 
au niveau des ocelles, du scutum et sur 1'arriere des segments du gastre. Doe/Lte : 0,31-0,32. Thorax 
plus etroit que la tete (lat/largeur thorax : 1,02-1,12) ; epines fines pointues et dirigees horizontale- 
ment (Ind. ep. : 1 ,62- 1 ,7 1 ). Tete, alitronc et petioles pratiquement lisses dessus, les flancs seulement 
un peu rides au niveau propodeal. Noeud petiolaire en triangle de profil, comme chez 1'ouvriere. 

Male inconnu. 

Derivatio nominis. - Dedie a Antoinette, pour continuer la tradition des prenoms 
feminins dans ce groupe. 

Repartition. - Haul Atlas de Marrakech ; paturages, steppes et pelouses vers 1900- 
2300 m ; nid sous les pierres souvent grosses et tres enfoncees. Toutes les populations maro- 
caines connues se rattachent a cette sous-espece antoniae. 




Fig. 41 a 44, formes parasites. -41, ouvriere d'. algeriana. - 42, E. kraussei. - 43, Ch. tramieri. - 44, reine de 
Ch. brunneus. 

GROUPE exilis. - Ce groupe, peut-etre polyphyletique, a pour type L. exilis Emery, 1869 et 
rassemble des especes d' Europe mediterraneenne, du Maghreb et du Proche-Orient. 7 especes 
d'Espagne peuvent s'y rattacher : L. niger Forel, 1894 ; L. specularis Emery, 1898 ; L. grou- 
vellei Bondroit, 1918 ; L. tyndalei ; L. ibericus Menozzi, 1922 ; L. gredosi Espadaler & Col- 
lingwood, 1982 ; une nouvelle espece d'Espagne a decrire (X.E.). 

9) Leptothorax pan Santschi, 1936. - Ifrane ; retrouve dans cette localite au lieudit 
La Source Vittel (1950 m), dans le cratere du Jb. Hebri (1900 m), au Bou Iblane (2100 m, 
au bord d'un ruisseau) et sur le chemin du lac Tislit (Haul Atlas central), vers 2300 m. 

Description. - Reine (inedite). Long. : 3,1-3,8 mm. Brun roussatre, appendices jaunes sauf la 
massue antennaire qui a la teinte du reste du corps. Tete ridee en long hormis une bande mediane 
lisse. Scutum partiellement ride en long mais scutellum lisse et luisant ; propodeum et petioles reti- 
cules ; epines petites ; noeud du petiole aigu et assez eleve. 

Male (inedit). Long. : 2,1-2,3 mm. Brun noiratre, le dessus du thorax plus clair ; appendices 
jaunatres, les derniers articles du funicule assombris. Scape (Lsc/lat : 0,44-0,49) et premiers articles 
du funicule courts. Tete, flancs et petioles en grande partie reticules mais scutum, scutellum, kate- 
pisternes et dessus du postpetiole lisses. Propodeum anguleux (fig. 25). Plaque sous-genitale trian- 
gulaire ; valve moyenne renforcee d'une carene, digitus en crochet, beccus petit mais rictus bien creuse 
(fig. 48). 

10) Leptothorax gaetulus Santschi, 1923. - L. gaetulus est decrit d' Azrou ; retrouve 
en diverses localites du Moyen Atlas entre 1800 et 2200 m : clairieres, pelouses, steppes a 
xerophytes epineux. Okaymeden, au bord du ruisseau, 2400 m (Haul Atlas de Marrakech). 
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Description. - Reine (inedite). Long. : 4,8-5,2 mm. Brun rougeatre, pattes plus claires. Scu- 
tum luisant, presque lisse avec quelques faibles rides ; scutellum de meme, les rides tres courtes, ser- 
rees, se cantonnent le long de la suture scutellaire. Epines petites, triangulaires ; noeud du petiole 
tronque droit au sommet. 

Male (inedit). Long. : 2,8-3,1 mm. Brun rougeatre sombre, appendices jaunes. Tete reticulee ; 
scutum et scutellum lisses ; flancs legerement reticules ainsi que le propodeum et les petioles ; sillons 
de Mayr confluents (ils dessinent un V). Scape court (Lsc/lat : 0,34-0,37) mais articles du funicule 
tres graciles, plus de deux fois plus longs qu'epais. Propodeum plus ou moins dente. Digitus courbe, 
beccus petit (fig. 51). 

Remarque.-L. auresianus Santschi, 1929 de 1'Aures algerien, au-dessus de 1800 m, 
est 1'espece-soeur de gaetulus : ouvrieres et reines sont plus claires, plus largement lisses ; 
elles portent une nette macule jaune a la base du gastre et la massue antennaire est a peine 
assombrie ; les genitalia des males sont similaires. 

11) Leptothorax simesno Espadaler, sp. n. 

Materiel type. - Holotype ouvriere, Okaymeden, Haul Atlas de Marrakech, 2 300 m, 
12-05-1983. Paratypes : 5 reines, 10 males, 20 ouvrieres, memes references (reines et 
males obtenus ulterieurement en elevage). 

Description. - Ouvriere. Long. : 2, 1-3,4 mm. Brun rougeatre sombre, thorax un peu eclairci, 
appendices comme le corps a part les tarses plus jaunatres. Tete en grande partie lisse avec des points 
piliferes distincts sur le front ; Favant jusqu'au niveau des yeux est confinement mais faiblement 
ride-reticule ; clypeus avec une carene longitudinale mediane. Tronc et petioles reticules, pronotum 
ride mais cette ornementation s'efface sur le mesonotum. Suture promesonotale visible. Epines tri- 
angulaires, pointues ; noeud petiolaire bi-anguleux, mousse (fig. 10). 

Reine. Long. : 3,8-5,0 mm. Meme coloration que 1'ouvriere. Tete ridee-reticulee, cette orne- 
mentation attenuee sur le front et 1'occiput ; scutum et scutellum pratiquement lisses, les flancs plus 
ou moins rides. Epines courtes. Noeud du petiole en angle aigu, presque tranchant au sommet. 

Male. Long. : 2,4-2,9 mm. Brun noir. Remarquable par rallongement des antennes (Lsc/lat : 
0,70-0,92 ; articles 2 a 7 plus de 2,5 fois plus longs qu'epais), le funicule en entier est presque aussi 
grand que la tete et 1'alitronc reunis. Tete reticulee, scutum et scutellum lisses, en retrait par rapport 
au pronotum ; propodeum peu anguleux (fig. 24) ; sillons de Mayr en V, tres marques ; flancs reti- 
cules mais anepisterne et katepisterne medians en grande partie luisants. Plaque sous-genitale termi- 
nee par une pointe ; valve moyenne carenee, avec un digitus en crochet assez fort ; beccus petit (fig. 

Derivatio nominis. - De 1'expression catalane : Faute de mieux . 

Repartition. - Haut atlas de Marrakech (Okaymeden, Tizi-n-Tichka, Toubkal, Erdouz, 
Tizi-n-Test) au dessus de 1700 m ; steppes a xerophytes epineux ou a Genevriers thuriferes. 

12) Leptothorax obscurior Dalla Torre, 1 893. - Type de Annaba (= Bone, Algerie) ; 
littoral du Maghreb. Bona sp. (synonymie avec exilis selon Baroni Urbani, 1971). Littoral 
atlantique : retrouve a Safi et Agadir (sable dunaires) (= L. exilis var. retifer Santschi, 1929). 
La variete des marais d'Esmir (cote mediterraneenne, entre Sebta et Cabo Negro), L. exilis 
obscurior var. esmirensis Santschi, 1936 (non valide) n'a pas ete retrouvee ; elle se carac- 
teriserait par la presence de rides formant de grosses mailles sur 1'epinotum (SANTSCHI 
1936:204). 

Remarque. - Par la morphologic des ouvrieres, obscurior est assez similaire a L. 
exilis d'ltalie mais la structure du petiole (pedoncule plus court chez exilis) et la sculpture 
cephalique (plus luisante chez exilis) sont differentes ; en outre, aux genitalia, la valve 
penienne presente un beccus en lame de faux absent chez exilis (CAGNIANT, 1970 : 420-423) 
(fig. 52). 

13) Leptothorax theryi Santschi, 1921. - Decrit de Rabat. Littoral atlantique et 
Meseta : environs de Rabat (Oued Cherrat) et Mamora. Niche sous 1'ecorce de divers vege- 
taux, souvent des Chenes lieges. A Demnat (1000 m, Haut Atlas, reboisement en Pins 
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d'Alep) on a trouve une colonie dans la fente d'un rocher, dont les individus etaient de 
teinte nettement plus claire qu'ailleurs. 

Description. - Reine (inedite). Long. : 4,4-4,9 mm. Brun rouge fonce, appendices et base de 
chaque segment du gastre devenant jaunes. Scutum assez densement ride en long mais scutellum 
lisse et luisant. Epines comme la moitie de leur intervalle, triangulaires et horizontales. Noeud du 
petiole bas, obliquement tronque. 

Male (inedit). Long. : 2,7-3,2 mm. Brun rougeatre fonce ; antennes plus claires, pattes jau- 
natres. La reticulation sur la tete s'organise en lignes (au lieu d'etre uniforme comme chez d'autres 
especes) ; elle adopte la meme disposition sur la partie mediane du mesonotum, jusqu'a donner des 
stries longitudinales fines et serrees mais les marges, ainsi que scutellum restent lisses ; flancs plus 
nettement rides, petioles reticules. Antennes courtes : Lsc/lat : 0,33-0,36 ; articles 3 a 6 a peine plus 
longs que larges. Plaque sous-genitale triangulaire ; valve moyenne faiblement carenee, son digitus 
bien recourbe ; beccus fort et crochu, rictus semi-circulaire (fig. 53). 













Fig. 45 a 53, genitalia males. - 45, valve moyenne et penienne de L. recedens. - 46, L. delaparti. - 47, plaque 
sous-genitale et valves de L. oraniensis. - 48, L. pan. - 49, L. simesno. - 50, L. cagnianti. - 51, L. gae- 
tulus. - 52, L. obscurior. - 53, L. theryi. Echelle : 0,5 mm. 



1 4) Leptothorax tyndalei Forel, 1 909 (= L. balli Santschi, 1 939, syn. n., decrit d' Asni) 
(redescription : voir CAGNIANT, 1966). 

Atlas tellien, Belezma (type de Batna) et Bou Taleb en Algerie. Espagne (= L. cer- 
vantesi Santschi, 1919, syn. n.), avec des epines en moyenne plus courtes (Ind. ep. ouvrieres : 
1,09-1,21) que sur les formes nord-africaines. 

Tout le Haul Atlas de Marrakech, Sirwa entre 1800 et 2600 m ; Moyen Atlas jusqu'au 
Col du Zad et 1' Atlas de Midelt, Bou Iblane et Tazekka de 1500 a 2200 m. Meseta (Jbel 
Mouchchene, 850 m pres d'Oulmes). Steppes a xerophytes epineux ou a Genevriers thuri- 
feres, pelouses et paturages d' altitude. 
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Remarques. - Les differentes populations marocaines presentent assez peu de de 
variations au niveau des genitalia des males qui demeurent tres semblables, caracterisees 
par la longueur et la minceur du digitus dont le pedoncule devient fort etroit (fig. 54). Les 
epines sont en general un peu plus developpees sur les exemplaires du Moyen atlas (fig. 14) 
(Ind. ep. ouvrieres : 1,28-1,78) que sur ceux du Haut Atlas (fig. 13) (Ind. ep. ouvrieres : 
1,17-1,58). La coloration peut etre assez claire avec la base du gastre plus ou moms jaunatre 
comme dans le Haut Atlas et d'autres localites (Jbel Mouchchene, 850 m pres d'Oulmes ; 
Tachenrhout, 1450 m, au NW de Khenifra), ou devenir tres sombre (forme melanisee) 
comme dans la Cedraie du Jbel Hebri (2000 m). L' Atlas de Midelt (matorral a Genevrier 
rouge et Romarin, 1700 m) a fourni une forme extreme totalement noire mis a part le 
bout des tibias et les tarses plus clairs (Ind. ep. ouvrieres : 1,30-1,62). 

L. tydalei et L. theryi restent morphologiquement tres similaires et ne different sen- 
siblement qu'au niveau des genitalia ; nous les considerons comme deux especes en voie 
de differentiation , a la suite d'une separation geographique (1'une a basse altitude, 1'autre 
dans les Atlas). 



GROUPE tuberum. - II est pris ici au sens large et recouvre les groupes interruptus, 
tuberum et unifasciatus de PLATEAUX ; tels que, il rassemble une douzaine d'espece en Penin- 
sule Iberique : L. tuberum (Fabricius, 1775) ; L. unifasciatus (Latreille, 1798) ; L. interrup- 
tus (Schenck, 1 852) ; L. nigriceps Mayr, 1 855 ; L. luteus Forel, 1 874 (presence en Espagne 
a confirmer) ; L. tubero-interruptus Forel, 1874 ; L. berlandi Bondroit, 191 8 ; L. racovitzae 
Bondroit, 1918 ; L. tristis Bondroit, 1918 ; L. pardoi Tinaut, 1987 et L. sp. n. de Murcie (a 
decrire, X.E.). Les formes maghrebines peuvent etre essentiellement regroupees en deux 
superspecies : L. (supersp. tebessae) et L. (supersp. spinosus). 

15) Leptothorax unifasciatus (Latreille, 1798) (= L. volubilis Santschi, 1929, syn. 
n.). - Nous proposons cette synonymie apres etude des types (1 ouvriere et 1 reine des ruines 
de Volubilis , au nord de Fes) ; SANTSCHI (1929 :156) reconnait lui meme que (volubilis) 
ressemble beaucoup a L. unifasciatus . Une ouvriere en provenance de la Mamora (1942, 
F. Bernard, leg.) est egalement tout a fait similaire a unifasciatus. Non retrouve depuis ; 
probablement introduit sporadiquement au Maroc depuis 1'Europe. 

- L. (supersp. tebessae). Nous y regroupons diverses formes peuplant tout le Magh- 
reb, chacune constituant soil une quasi-species, soit une prospecies, mais dans la pratique, 
dedicates a differencier par suite de la fluctuation des caracteres macroscopiques, y compris 
ceux tires des genitalia. Aucune de ces formes n'occupe au Maroc de zone geographique 
bien definie, toutes se rencontrant des rivages aux montagnes et sans nette congruence dans 
leur repartition. L. monjauzei Cagniant, 1968, endemique des montagnes atlantiques de 
1'Atlas tellien s'integre a la superspecies tebessae. 

16) Leptothorax tebessae Forel, 1890. - Algetic et Tunisie (L. tebessae ssp. gentilis 
Santschi, 1923 est la forme de 1'Atlas tellien). Entre 1000 et 2000 m dans les Atlas maro- 
cains, surtout le Haut Atlas, vers 1500-2100 m au niveau des matorrals de Chenes verts ; 
trouve aussi a Essaouira et Agadir (Arganiers et Genevriers rouges vers 100 m). 

Redescription. - Long, ouvrieres : 2,1-2,7 mm ; reines : 3,5-4,1 mm ; males : 2,2-2,5 mm. 
Les trois castes d'un jaune plus ou moins brunatre avec le gastre plus fonce sur le 3/4 des tergites. 
Occiput des ouvrieres lisse ou a peine striole, tronc et petioles reticules. Epines triangulaires ; noeud 
du petiole bi-anguleux, mais la face dorsale s'incline vers 1'arriere et passe a la posterieure par un 
arrondi (fig. 15). Scutellum de la reine lisse. Male avec la tete striolee-reticulee, mesonotum et des- 
sus des noeuds lisses, propodeum plus ou moins anguleux ou carene ; pattes jaunes ; a la valve 
interne, le talus est bien marque (fig. 56). 

17) Leptothorax atomus Cagniant & Espadaler, sp. n. 

Materiel type. - Holotype ouvriere, Tizi-n-Test, Haut Atlas de Marrakech, 1 900 m, 
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13-05-1983. Paratypes : 2 reines, 4 males, 10 ouvrieres, memes references (reines et males 
obtenus ulterieurement en elevage. 

Description. - Caracterise par sa taille en moyenne plus faible. Long, ouvrieres : 1,7-2,4 mm ; 
reines 3,0-3,8 mm ; males : 1,9-2,3 mm. En outre plus clair et plus lisse : les trois castes sont d'un 
jaune pale a peine rembruni sur le gastre. Les ouvrieres ont 1'avant de la tete, le tronc et les petioles 
superficiellement reticules mais toute la moitie posterieure de la tete ainsi que parfois une plage sur 
le thorax sont lisses. Noeud petiolaire en triangle, a sommet tranchant, epines aigues (fig. 16). Meso- 
notum de la reine totalement lisse. Le male a les appendices presque blancs, il est a peine reticule sur 
la tete et le propodeum (qui est arrondi) ; le reste luisant. Genitalia minuscules mais similaires a celles 
du tebessae s. str. (fig 55). 

Remarques. - Le comportement d'atomus est particulierement timide ; durant la jour- 
nee, les ouvrieres en elevage ne sortent presque jamais sur le promenoir et lorsqu'elles le 
font, se refugient a la moindre alette dans le nid ou elles restent confinees autour de la reine 
et du couvain. Chacun de nous a conserve des colonies au laboratoire pendant plusieurs 
annees ; la production fut faible mais des sexues ont etc obtenus. Aucun changement n'a etc 
constate dans la morphologic des ouvrieres au fil des ans ce qui exclut que les caracteres 
constates (petite taille, teguments clairs et peu sculptes) puissent resulter d'une forme juve- 
nile. 

Repartition. - Haul Atlas de Marrakech (matorral de Chenes verts), Ai'n-Leuh (Moyen 
Atlas, bordure de Cedraie, 1600 m) ; Atlas saharien en Algerie. 












Fig. 54 a 62, genitalia males. - 54, L. tyndalei du Haul Atlas, avec deux aspects de la valve moyenne. - 55, L. 
atomus. - 56, L. tebessae. - 57, L. curtulus. - 58, L. spinosus. - 59, L. personatus. - 60, L. santschii. - 
61, L. atlantis. - 62, L. kiudiria. 



18) Leptothorax curtulus Santschi, 1929. - Decrit de Rabat. Assez frequent sur le 
littoral (Cap Spartel, environs de Rabat, El Jadida, environs d'Agadir a 300 m d' altitude, 
Jbel Wamsittn, 800 m ; Ras Mazari sur la Mediterranee) ; trouve egalement dans les Atlas, 
a 1'etage du Chene vert : Tizi-n-Tiskrine (1600 m), Ai't Amir et Bou el Ghellat (pres de Beni 
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Mellal, 1800 et 1660 m) ; Amezmiz et Tnirte (Haul Atlas, 1200 et 1600 m) et jusque dans 
la Chenaie dense relictuelle du Jbel El Kest (1900 m ; And Atlas). 

Redescription. - Long, ouvrieres : 2,0-2,6 mm ; reines : 3,4-4,1 mm ; males : 2,2-2,8 mm. La 
principale difference avec tebessae s. str. reside dans la forme du noeud petiolaire des ouvrieres qui 
est plus retreci au sommet (fig. 17) ; ce caractere est cependant assez variable selon les individus 
d'une meme colonie et aussi d'une colonie a 1'autre. La tete, generalement reticulee, est plus mate, 
ne devenant plus ou moins lisse qu'au niveau de 1'occiput. Epines un peu incurvees chez les grandes 
ouvrieres (mais moins developpees que chez spinosus). Reines brun rougeatre, seulement les appen- 
dices et la base du gastre sont jaunes ; scutum reticule, tres finement ride sur toute sa partie mediane 
ainsi que les bords du scutellum. Male brun noir, appendices jaunes ; propodeum carene, parfois den- 
ticule. Talus de la valve penienne attenue (fig. 57). 

- L. (supersp. spinosus). Trois especes au Maghreb dont deux sont representees au 
Maroc. L. normandi Santschi, 1912 qui n'est connu que des montagnes humides d'Algero- 
Tunisie (Kabylies et Khroumirie) et L. gracilicornis Emery, 1882 des Canaries paraissent 
devoir se rattacher a la superspecies spinosus. 

19) Leptothorax spinosus Forel, 1909 (redescription, voir CAGNIANT, 1969). - Atlas 
algeriens ; encore inconnu de Tunisie. Moyen Atlas et Rif ; Jbel Gourzatine dans le Haut 
Atlas occidental. Tres commun dans les Chenaies et les Cedraies autour d'Azrou-Ifrane, 
entre 1400 et 2000 m ; semble manquer dans le Haut Atlas de Marrakech ou il est remplace 
par L. tebessae. 

20) Leptothorax personatus Cagniant, 1 986. - Steppes a xerophytes epineux, pelouses 
d' altitude du Moyen et Haut Atlas, Rif, Tazekka et Sirwa, entre 1600 et 2600 m. 

Les ouvrieres des stations meridionales, plus sombres, ont la tete presque entiere- 
ment rouge brunatre si bien que le masque qui definit 1'espece devient moins visible. 

GROUPE flavispinus. - Groupe d'especes lignicoles, reparties sur tout le sud de la region 
mediterraneenne, apparentees au L. flavispinus Andre, 1 88 1 de Palestine. L. elongatus Sant- 
schi, 1918 des Canaries pourrait s'y rattacher. 

21) Leptothorax santschii Forel, 1905, stat. n. (= L. flavispinus r. santschii Forel). - 
Decrit de Kairouan. Tout le Maghreb ou il est sans doute plus frequent que ne le laissent 
croire les releves, car sa mise a jour est toujours hasardeuse du fait de son mode de nidifi- 
cation : aisselle des branches mortes des Chenes lieges, Peupliers, Erables, Figuiers, Carou- 
biers, Oliviers, Tamarins, Figuiers de Barbarie et meme tiges creuses d'herbacees ; une 
sous-espece (?) en Espagne (confondue avec flavispinus s. str.). 

Les populations marocaines ont le tronc rougeatre, contrastant avec la teinte presque 
noire de la tete et du gastre (= st. boiteli Sanstchi, 1929 d'Ai'n Sefra ; = var.facetus Sant- 
schi, 1939 d'Asni ; syn. n.) ; le meme auteur a decrit une demi-douzaine de varietes de 
Tunisie. 



GROUPE angustulus. - Ce groupe est traditionnellement celui des especes arboricoles a 
petiole massif et soies dorsales courtes. Nous y confondons les groupes angustulus et affi- 
nis de Plateaux ; ainsi con9u, il rassemble pour 1'Espagne : L. corticalis (Schenck, 1852) ; 
L. affinis (Mayr, 1855) ;L. angustulus (Nylander, 1856) ;L. kraussei Emery, 1915 ;L. rabaudi 
Bondroit, 1 91 8 etL. nadigi Kutter, 1925. Cinq especes pour 1' Afrique du Nord dont une nou- 
velle qui n'est connue que du Maroc et en y incluant L. peyerimhoffi Santschi, 1929 du 
Hoggar (= L. nigrita var. saharensis Santschi, 1929 ?) dont les affinites restent incertaines. 

22) Leptothorax atlantis Sanstchi, 1911 (= L. angustulus ssp. atlantis Cagniant, 
1970 ) (= L. angustulus var. algiricus Forel, 1894 : 37, parte). - Atlas algeriens. Rare en 
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foret de la Mamora entre 100 et 200 m (BERNARD, 1945 : 134) ; Meseta (Oulmes, 700 m) ; 
assez frequent dans tout le Moyen Atlas, Rif, Tazekka et Haut Atlas central jusqu'a 2200 m 
dans les branches mortes en place des Chenes verts. Plus rare dans le Haut Atlas occidental 
et de Marrakech (ou Ton rencontre surtout L. algiricus trabutii) : Jbel Gourzatine (1600- 
1800 m), Chenes lieges de Toufleht (1750-1850 m). 

Description. - Reine (inedite). Long : 4,5-4,8 mm. Brun jaunatre plus ou moins fonce. Tete, 
flancs du thorax, propodeum et petioles rides, scutum et scutellum absolument lisses ; epines assez 
courtes (Ind. ep. : 1 ,58- 1 ,7 1 ), triangulaires et horizontals ; angle au sommet du petiole presque droit. 

Male (inedit). Long : 2,6-2,9 mm. Jaune brunatre, appendices jaune pale. Tete, propodeum et 
petioles quasi lisses, a peine reticules, mesonotum luisant. Scape assez court (Lsc/lat : 0,39-0,42), 
premiers articles du funicule un peu plus longs qu'epais. Yeux noirs, ressortant sur le fond clair 
(Doe/Lte : 0,48). Propodeum en quart de cercle, 1'inflexion souvent soulignee de petites carenes ou 
mamelons. Plaque sous-genitale triangulaire, sommet aminci ; digitus en crochet arrondi ; beccus petit, 
aigu (fig. 61). 








Fig. 63 a 70, genitalia males (groupe rottenbergi). - 63, L. turritellus et legende des differentes parties. - Valve 
moyenne : an, antrum ; ca, carene ; cu, cuspis ; ex, calx ; pe, pedoncule. Valve penienne : be, beccus ; 
ri, rictus ; ta, talus. - Plaque sous-genitale : so, sommet. - 64, L. ditifet. - 65, L.formosus. - 66, L. pro- 
ductus. - 67, L. bugnoni. - 68, L. marocanus (a : de 1'Okaymeden ; b : du Tizi-n-Test). - 69, L. anacan- 
thus. -70, L. suberis. 



Remarques. - Les colorations varient notablement. La forme typique est brun 
rougeatre assez fonce, mais certaines populations deviennent presque noires (= L. angustu- 
lus var. brunea Santschi, 1918, syn. n., decrit de Kabylie), probablement par suite d'un 
environnement plus humide (on retrouve cette forme dans les forets de Chenes Zeen du 
Moyen Atlas : Jabaa, au nord d'Ifrane, 1300-1400 m). D'autres prennent au contraire un 
thorax rougeatre avec la suture pro-mesonotale tres visible chez les grandes ouvrieres (L. 
normandi st. atlantis var. suturalis Santschi, 192 1 , non valide, decrit d' Am Leuh). Les reines 
ont 1'occiput lisse et le mesonotum luisant comme un miroir ; cette forme a etc retrouvee 
dans les forets claires de Cedres et/ou de Chenes verts autour d'Azrou vers 1500-1700 m et 
dans le Haut Atlas central (Ait M'hammed, 1650 m). 
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23) Leptothorax convexus Forel, 1 894. - Decrit de la Suberaie de M' Sila pres d' Oran. 
Tanger (= L. submuticus Emery, 1915, syn. n.). Non retrouve. Male inconnu. II s'agit peut- 
etre de formes teratologiques d'atlantis. 

24) Leptothorax algiricus Forel, 1894, stat. n. (= L. angustulus var. algiricus Forel). 

a) L. algiricus ssp. algiricus. Decrite de M'Sila a 1'ouest d'Oran. (= L. angustulus 
ssp. sylvanus Forel, 1907, syn. n., meme localite) ; (= L. convexus var. timida Santschi, 1912, 
syn. n., Cap Spartel, a 1'ouest de Tanger) ; (= L. gazella Santschi, 1923, syn.n., decrit de 
Sousse) ; (= L. gazella var. monticola Santschi, 1923, syn. n., d'Ai'n Draham, nord ouest 
tunisien). 

Nous considerons algiricus algiricus comme la forme des zones littorales du Magh- 
reb : Tunisie et Algerie ; Ras Mazari sur la cote mediterraneenne marocaine ; foret de la 
Mamora. La taille est plus petite que dans la forme suivante (Long, ouvrieres : 2,4-2,7 mm ; 
reines : 4,4-4,5 mm ; males : 2,3-2,4 mm) ; la coloration des ouvrieres est a peu pres uni- 
formement brun rougeatre sans plage claire a la base du gastre. Nid dans les branches mortes 
de Chenes lieges. 

b) L. algiricus ssp. trabutii (Forel, 1894), comb. n. (= L. angustulus r. trabutii Forel). 
Decrit de 1' Atlas de Tlemcen, Oranie ; (= L. lindbergi Santschi, 1931, syn. n., Amezmiz, 
Haul Atlas de Marrakech). C'est la forme des Chenaies vertes de 1'etage semi-aride des Atlas 
algero-tunisiens et marocains. Long, ouvrieres : 2,8-3,5 mm ; reines : 4,6-4,9 mm ; males : 
2,5-2,7 mm. Ouvrieres avec le thorax plus clair, jaune orange a jaune brunatre, que la tete 
et le gastre ; base de ce dernier plus ou moins jaunatre. 

25) Leptothorax kiudiria Espadaler, sp. n. 

Materiel type. - Holotype ouvriere, environs de Bab Besen, Rif, Cedraie vers 1 650 
m, 27-05-1986. Paratypes : 5 reines; 10 males, 20 ouvrieres, memes references (reines et 
males obtenus ulterieurement en elevage). 

Description. - Ouvriere. Long. : 2,8-3,1 mm. Se distingue de algiricus trabutii par sa cou- 
leur plus contrasted, la forme des epines et du noeud petiolaire (fig. 23). 

Reine. Long. : 4,3-4,9 mm. Couleur et ornementation rappelant celles des ouvrieres mais scu- 
tum et mesepisternes brun rougeatre plus fonce que le reste de 1'alitronc ; scutum et flancs rides en 
long, scutellum lisse, luisant, propodeum et petioles rides-reticules. Noeud petiolaire subanguleux, 
moins franchement tronque que chez 1' ouvriere. 

Male. Long. : 3,0-3,2 mm. Brun, appendices jaune pale. Tete et pronotum reticules avec 
quelques rides, petioles reticules lateralement mais presque lisses dessus, thorax luisant. Scape court 
(Lsc/lat : 0,35-0,37), articles du funicule greles, les premiers d'un tiers plus longs qu'epais. Aux geni- 
talia, le corps de la valve moyenne semble atrophie, le rictus de la valve interne court et anguleux 
(fig. 62). 

Derivatio nominis. - De 1'expression catalane : Qui le dirait ? 

Repartition. - Un seul nid connu, situe dans la fente d'un rocher moussu entoure par 
les racines d'un Cedre. 



GROUPE rottenbergi. Appeles familierement Leptothorax a pipe a cause de la forme 
en tuyau de leur pedoncule petiolaire. Les especes de ce groupe important (une vingtaine, 
dont 10 au Maroc) se repartissent des Canaries a la Palestine. Trois sont speciales aux Cana- 
ries : L. risii Forel, 1892 ; L. cabrerae Forel, 1893 ; L. hesperius Santschi, 1909. L'Algero- 
Tunisie heberge 4 especes dont 1'endemique L. annibalis Santschi, 1909. En Peninsule Ibe- 
rique, on retrouve L. formosus et 1'endemique L. baeticus Emery, 1924. L. rottenbergi 
Emery, 1870 est d'ltalie, Sicile et Sardaigne, ex-Yougoslavie ; L. semiruber Andre, 1881 
s'etendrait de Grece en Palestine ou Ton trouve en outre Ljesus Forel, 1913 (Liban, Israel), 
bona sp. selon Tohme, 1969. 
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26) Leptothorax mauritanicus Santschi, 1909. - Decrit d'Essaouira (ex-Mogador) ; 
retrouve pres de cette localite, en foret de la Mamora et aux environs de Fes. 

27) Leptothorax bucheti Santschi, 1 909. - Decrit des environs de Tanger ; la variete 
mixtus Santschi, 1929 est citee de Zueret (?). Non retrouve par nous au Maroc. Nous le 
connaissons par centre du Massif de 1'Ouarsenis (Algerie) (L. bucheti st. tuneticus var. tel- 
lensis Santschi, 1939, non valide ; decrite de Bordj el Emir Abdelkader, ex-Trolard-Taza), 
pres de Teniet el Had (CAGNIANT, 1973 : 316). 

Remarques. - On notera que les caracteres proposes pour les males dans la cle pro- 
viennent de cette colonie. Tunisie (ssp. tunetica Santschi, 1918) decrite avec les trois castes 
des environs du Kef. Une var.festai est citee de Cyrena'ique par EMERY (1924 : 8). D'apres 
ces references, L. bucheti apparait comme une forme rare, a distribution discontinue ; sa 
persistance au Maroc reste a confirmer. 

28) Leptothorax turritellus Espadaler, sp. n. 

Materiel type. - Holotype ouvriere, Azegour, au dessus d' Amezmiz (Haut Atlas de 
Marrakech), matorral a Chenes verts, 1600 m, 2-05-1990. Paratypes : 5 reines, 10 males, 
20 ouvrieres, memes references (reines et males obtenus ulterieurement en elevage). 

Description. - Ouvriere. Long. : 3,8-4,8 mm. Noire, pattes et mandibules brim jaune plus ou 
moins fonce. Tete, tronc et petioles ornes de fortes rides longitudinales anastomosees par places, 
interrides luisants, reticulation indistincte. Tete rectangulaire (Lte/lat : 1,29-1,35), suture metanotale 
un peu enfoncee, la face dorsale du propodeum remontant derriere elle (fig. 28). Ind ep. : 1,40-1,70. 

Reine. Long. : 6,0 mm. Couleur et ornementation de 1'ouvriere ; scutum ride en long, seules 
ses marges restent lisses ainsi que la moitie posterieure du scutellum. 

Male. Long. : 3,0-3,4 mm. Noir, les appendices brun clair. Tete, tronc et petioles reticules 
avec des rides tres fines apparaissant sur la tete, le scutum et les noeuds. Scape moyen (Lsc/lat : 0,48- 
0,52) ; articles du funicule d' 1/5 a 1/4 plus longs que larges. Propodeum tombant presque a la verti- 
cale mais pourvu de denticules mediaires. Plaque sous-genitale aussi haute que large a sa base ; digi- 
tus volsellaire tres recourbe ; beccus fort et incurve (fig. 63). 

Derivatio nominis. - Par allusion a la tourelle surmontant 1' entree du nid. 

Repartition. - Un seul nid connu. L'ouverture du nid, creuse en pleine terre, etait 
surmontee d'une sorte de tourelle conique faconnee avec les poils d'une Labiee (peut-etre 
un Teucrium). 

29) Leptothorax ditifet Espadaler, sp. n. 

Materiel type. - Holotype ouvriere, Monument de la Legion , Bab-n-Ouayad, 
route du lac Tislit, au dessus de Tassents, Haut Atlas central ; rocaille vers 2300 m, 14-05- 
1987. Paratypes : 5 reines, 10 males, 20 ouvrieres, memes references (reines et males obte- 
nus ulterieurement en elevage). 

Description. - Ouvriere. Long. : 3,4-3,9 mm. Noir profond ; tarses, articulations, bords des 
mandibules brun jaunatre. Tete, tronc et petioles submats, densement reticules ; le dessus de la tete 
porte quelques rides en eventail, le thorax est parcouru de rides confuses en larges mailles, plus ser- 
rees et plus fines sur les noeuds ; gastre luisant. Tete d'un quart plus longue que large (Lte/lat : 1,22- 
1,27) ; depression metanotale ample mais peu profonde ; epines longues et recourbees (Ind. ep. : 
1,80-2,12) ; noeud du petiole aplati au sommet (en vue de profil, fig. 29) ; assez etroit en vue de des- 
sus ; postpetiole globuleux. 

Reine. Long. : 5,6-5,9 mm. Couleur et ornementation de 1'ouvriere ; scutum et scutellum 
regulierement rides en long, de meme que les noeuds ; sommet du petiole plat comme chez 1'ouvriere. 

Male. Long. : 2,9-3,3 mm. Noir, pattes et antennes brun jaune, mandibules jaunes. Tete fine- 
ment reticulee avec quelques rides tenues allant en s'ecartant vers les joues ; alitronc et petioles 
superficiellement reticules, devenant lisses sur les marges du scutum, sur le scutellum et le dessus du 
postpetiole. Scape plus grand que chez les autres especes du groupe (Lsc/lat : 0,62-0,70), premiers 
articles du funicule d'un tiers plus long qu'epais ; beaucoup d'individus presentent de petits denti- 
cules mediaires (fig. 38). Plaque sous-genitale un peu plus large que haute ; digitus de la volselle pedon- 
cule, grele et recourbe ; beccus petit, mais aigu et incurve (fig. 64). 
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Derivatio nominis. - De 1'expression catalane : Aussitot dit, aussitot fait . 

Repartition. - Retrouve au Tizi-n-Tiskrine pres de Tafferte vers le Bou Iblane, Moyen 
Atlas oriental, matorral arbore a Chenes verts, 1700 m. 

30) Leptothorax neminan Espadaler, sp. n. 

Materiel type. - Holotype ouvriere, gorges du Dades, rocaille a Buis des Baleares, 
vers 1900 m, 13-05-1985. Paratypes : 20 ouvrieres, memes references. 

Description. - Ouvriere. Long. : 3,2-4,4 mm. Tete brun presque noir, mandibules, tronc et 
petioles rouge orange clair, gastre brun rougeatre fonce, pattes et antennes partiellement eclaicies. 
Corps subluisant, densement reticule y compris la base du gastre ; la tete porte en outre de fines rides 
en mailles, plus grossieres sur le thorax et redevenant delicates sur les noeuds. Tete rectangulaire 
(Lte/lat : 1,25-1,32) ; suture metanotale franchement deprimee ; epines incurvees en dedans (Ind. ep. : 
1,65-1,93). Noeud petiolaire plus large que long en vue de dessus chez les grandes ouvrieres, passant 
insensiblement au pedoncule, lequel apparait ainsi conique. allonge et retreci a 1'apex en vue de pro- 
fil (fig. 30) ; postpetiole spherique, aussi large que long. 

Sexues inconnus. 

Derivatio nominis. - De 1'expression catalane : Allons-y . 

Repartition. - Un seul nid connu. Les ouvrieres sortaient de la fente d'un gros 
rocher, ce qui n'a pas permis de capturer la colonie entiere. 

3 1 ) Leptothorax bugnoni Forel, 1 894. - Decrit de Terni au sud de Tlemcen. Retrouve 
en diverses stations des Haut Plateaux oranais (CAGNIANT, 1973 : 316-317). Maroc orien- 
tal : Atlas de Midelt et Moyen Atlas de Boulemane, vers 1700-1800 m. Nid sous les dalles 
calcaires, matorrals a Genevrier rouge et Romarin. Sexues des le mois de mai sur le terrain. 

Description. - Male (inedit). Long. : 3,5-4,7 mm. Noir brunatre, appendices plus clairs. Tete 
et alitronc confinement rides-reticules, petioles plus superficiellement ornementes, gastre tres lege- 
rement chagrine. Scape assez bref (Lsc/lat : 0,40-0,46), premiers articles du funicule un peu plus 
longs que larges. Plaque sous-genitale aussi haute que large ; digitus long et grele ; beccus pointu et 
un peu recourbe (fig. 67). 

Remarque. - La ssp. pupseli Santschi, 1909 de Tunisie centrale a ete retrouvee dans 
1'Aures et 1' Atlas Saharien occidental (CAGNIANT, 1973 : 317). 

32) Leptothorax formosus Santschi, 1909. - Decrit de Tanger. Retrouve dans le Rif 
et au Bou Iblane (Moyen Atlas de Taza) entre 1200 et 1600 m. Forets claires de Chenes 
verts ou lieges. 

Description. - Reine (inedite). Long. : 6,6-7,7 mm. Corps brun noiratre en entier, mandi- 
bules, femurs et tarses plus jaunatres ; luisant. Tete, scutum, propodeum, flancs de 1'alitronc et des- 
sus des petioles distinctement rides en long ou en mailles, la reticulation demeurant plus ou moins 
distincte entre les rides ; angles lateraux du scutum et du scutellum lisses. Epines presque horizon- 
tales, assez fines, longues comme le tiers de leur intervalle (Ind. ep. : 1,9-2,4). Dessus du petiole et 
du postpetiole un peu aplatis, gastre tres luisant. 

Male (inedit). Long. : 2,9-3,4 mm. Noir, appendices a peine plus clairs. Tete, alitronc et 
noeuds avec quelques rides en mailles, la reticulation restant partout tres distincte ; espace notulaire 
plus ou moins luisant sur 1'avant du scutum ; gastre lisse. Lsc/lat : 0,35-0,44 ; premiers articles du 
funicule un peu plus longs que larges. Propodeum subepineux. Plaque sous-genitale un peu plus large 
a la base que haute ; digitus en crochet parfois epais, calx proheminent ; beccus recourbe, rictus sinueux 
(fig. 65). 

Remarque. - L. formosus est tres polymorphic du point de vue taille et coloration. 
L' etude comparee des populations d'Espagne et du sud de la France (ESPADALER & Du MERLE, 
1989) amene a proposer la synonymie (= L. fuentei Santschi, 1919, syn. n.) 

33) Leptothorax productus Sanstchi, 1918, stat. n. (= L. cabrerae st. productus 
Santschi). -Littoral atlantique (Essaouira, Agadir, Mirleft) ; les individus des deux dernieres 
localites ont les epines plus developpees (Ind. ep. ouvrieres : 1,20-1,32 ; reines : 1,16-1,23) 
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que ceux d'Essaouira (Ind. ep. ouvrieres : 1,05-1,15 ; reines : 1,04-1,10). Souches et bois 
morts sur le sable ; les colonies sont tres populeuses pour un Leptothorax et les ouvrieres 
mordent ou piquent quand on fouille le nid. 

Description. - Male (inedit). Long. : 3,5-3,8 mm. Noir, appendices plus clairs. Tete et thorax 
rides reticules, propodeum et petioles presque lisses. Lsc/lat : 0,30-0,35 ; premiers articles du funi- 
cule a peine plus longs qu'epais. Propodeum tombant a la verticale (fig. 39). Plaque sous-genitale 
plus large a sa base que haute ; antrum de la volselle presque rectangulaire ; beccus assez grand (fig. 
64). 

34) Leptothorax marocanus Santschi, 1909. - Haut Atlas central et occidental 
jusqu'aux alentours d'Agadir ; plus rare dans 1'Atlas de Beni Mellal et dans celui de Khe- 
nifra (foret d' Ajdir) ou d'ltzer (col du Zad) ; semble manquer dans le Moyen Atlas d' Azrou. 
De 1000 a 2300 m en matorrals, paturages, steppes. 

Remarques. - Les populations de 1'Atlas de Marrakech ( forme typique ) ont des 
ouvrieres encore assez luisantes, la reticulation restant superficielle entre les fortes rides en 
mailles qui couvrent 1'avant-corps et le gastre n'est que faiblement moire ; celui des reines 
et des males est reticule ou chagrine. Mais dans certaines localites (Tizi-n-Test, 1900-2500 
m, Jbel Toubkal, 2300 m, foret de Tizgui pres d' Amezmiz, 1350 m, gorges du Zad au Tun- 
nel du Legionnaire , 1200 m), la reticulation tegumentaire devient plus intense, le gastre 
est strie, donnant a tout le corps des ouvrieres un aspect mat ; les sexues ont egalement un 
gastre strie et mat. Au Jbel Timesguida (sud est d'Ifni, 1400 m ; station meridionale extreme 
du Chene vert au Maroc), les trois castes presentent aussi un gastre fortement reticule sur le 
premier tergite mais ici, 1' aspect du corps demeure luisant. En outre, alors que la forme 
typique est pourvue de denticules plus ou moins developpes (fig. 34), celles a gastre strie 
ont un propodeum generalement mousse (fig. 36), y compris chez les reines. Les genitalia 
des males ne revelent cependant pas de differences significatives constantes entre formes 
typique et a gastre strie (fig. 68 a et b) ; en outre, on peut trouver des intermediaries 
a striation ou denticules plus ou moins developpes. Nous considerons ces populations comme 
des variants ecogenetiques. 

35) Leptothorax anacanthus Santschi, 1912. - Tout le Maroc atlantique, de 1'Ocean 
aux Atlas, en general en dessous de 1500 m, mais atteignant 1600 m a Koumch. Ermes, 
matorrals, forets claires ou replantations de Pins d'Alep sur Chene, Genevrier ou Thuya. 
Sexues debut juin a Ifrane (1500 m). Emet une odeur aromatique agreable. 

Description. - Male (inedit). Long. : 3,1-3,8 mm. Noir, appendices jaunatres aux articula- 
tions et aux tarses, sur les mandibules et les premiers articles du funicule. Tete, alitronc et petioles 
fortement reticules, presque granuleux, avec des rides en mailles sur les joues et les flancs du thorax, 
longitudinales et plus grossieres sur le dos ; gastre lisse. Scape court (Lsc/lat : 0,29-0,35), premiers 
articles du funicule a peine plus longs qu'epais. Propodeum quasi vertical. Plaque sous-genitale plus 
haute que large ; digitus relativement court et massif ; beccus moyen, peu recourbe (fig. 69). 

Remarques. - Le propodeum (ouvrieres et reines) est en general mousse ou pourvu 
de denticules a peine indiques (fig. 35). Des formes montagnardes peuvent les developper 
davantage (dans les deux castes), comme c'est le cas dans les stations de 1'Atlas de Beni 
Mellal (Tanout, 1300 m ; Ait Ouira, 1400 m ; Koumch, 950 a 1600 m) (fig. 37). D'autre 
part, la taille des ouvrieres qui ne depasse generalement pas 4,6 mm, peut atteindre 5,2 mm 
au Jbel Wamsittn (au sud d'Essaouira) (= st. maximus, Santschi, 1931) (mais cependant pas 
5,8 mm comme 1'ecrit 1'auteur). 



GENRES EPIMYRMA ET CHALEPOXENUS 

36) Epimyrma kraussei Emery, 1915. - Decrite de Sardaigne ; Corse, Ligurie, Dal- 
matie, midi de la France, Espagne, Algerie et Maroc : Moyen Atlas, Tazekka, Rif (chez L 
recedens) ; Mamora (chez L. suberis). 
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Monogyne ; esclavagiste mais les ouvrieres sont trop peu nombreuses pour permettre 
des raids importants. La reine Epimyrma fondatrice, paralyse celle de 1'hote (qui finit par 
perir) ainsi que quelques ouvrieres et pond a sa place (BUSCHINGER & WINTER, 1983). 

37) Epimyrma algeriana Cagniant, 1967. - Decrite de 1' Atlas algerois (Chrea) ; Atlas 
tellien, Belezma et Aures ; Moyen Atlas, Rif, Bou Iblane au Maroc (chez L. spinosus) ; 
Tizi-n-Tiskrine (chez L. curtulus). 

Assez frequente en foret dense et humide (Cedraie, Chenaie a feuilles caduques) ou 
la distribution des colonies attaquees est de type contagieuse. Esclavagiste, souvent poly- 
gyne, pouvant effectuer des raids grace aux ouvrieres qui sont relativement abondantes. Tue 
la reine-hote lors de 1'intrusion (BUSCHINGER et al, 1990). 

38) Chalepoxenus tramieri Cagniant, 1983. - Jbel Hebri (2000 m) chez L. spinosus. 
Ouvrieres peu nombreuses. Biologic et males inconnus. Une reine au djebel Chelia (Aures). 

39) Chalepoxenus brunneus Cagniant, 1985. - Tizi-n-Test, 1900 m, seule localite 
connue. Chez L. marocanus (forme a gastre strie). La reine doit tuer celle de 1'hote et un 
certain nombre d' ouvrieres avant d'etre toleree dans le nid ou elle vit en inquiline, ne pro- 
duisant que du couvain aile (BUSCHINGER et al, 1988). 



CONCLUSIONS 

Avec plus de trente especes, le genre Leptothorax est le plus diversifie de la myrme- 
cofaune marocaine. Le Maroc possede ainsi pres de 20% du total des Leptothorax de la region 
palearctique (d' apres le census de BOLTON, 1995). La plupart des formes sont des endemiques 
maghrebines, au moins au niveau de la sous-espece (mis a part L. unifasciatus) et environ 
la moitie ( 1 5 especes) sont strictement marocaines . S ' y aj outent 4 parasites dont une est ende- 
mique. A titre de comparaison, 1'Espagne compterait une quarantaine d'especes ; cette 
richesse plus grande peut s'expliquer par la presence a cote des ibero-berberes, d'un stock 
d' elements nordiques ou pan-europeens en particulier dans les Pyrenees : L. acervorum 
(Fabricius, 1793), L. muscorum (Nylander, 1 846), L. gredleri Mayr, 1 855, L. nylanderi (Fors- 
ter, 1850), L. parvulus (Schenck, 1852) etL. lichtensteini Bondroit, 1918. L'Algero-Tuni- 
sie et 1'Italie (PoLDi et al., 1994) auraient chacune une trentaine d'especes ; les Canaries 
guere plus d'une demi-douzaine (BARQUIN DIEZ, 1981). 

Le groupe rottenbergi avec 10 especes, dont 3 nouvelles, est le mieux represente au 
Maroc ; on peut penser que cette region constitue son centre d'origine d'autant plus que les 
especes canariennes et espagnoles sont especes-soeurs de formes marocaines. La region 
thyrenienne plus a 1'est apparait comme un second centre de dispersion avec les formes appa- 
rentees a rottenbergi proprement dit. 

En seconde position vient le groupe exilis avec 6 especes dont 3 endemiques maro- 
caines ; il est aussi bien represente en Espagne avec 7 especes dont 3 endemiques. La encore, 
le centre d'origine du groupe semble 1'Iberomauritanie. 

Le groupe des Leptothorax a gros yeux (laurae) n'a que 2 especes pour le Maroc ; 
il est fort possible que leur mode de vie nocture et souterrain rende leur decouverte difficile. 
Santschi qui habitait sur place en a decrit de nombreuses formes de Kairouan. 

Le groupe tuberum s'est surtout diversifie en Europe du sud et ne compte qu'une ende- 
mique au Maroc ; les autres especes sont repandues dans tout le Maghreb. 

Notre revision ne pretend pas etre exhaustive car le Maroc n'est encore qu'imparfai- 
tement prospecte ; le coeur du Haul Atlas, peu accessible mais tres riche en endemiques vege- 
taux et animaux recele sans doute des Leptothorax inedits. Des nouveautes se cachent peut- 
etre aussi dans les regions plus cotieres, par exemple pour le groupe laurae qui semble 
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sous-represente. D'autre part la repartition devra etre completee pour beaucoup d'especes. 
De nombreux Leptothorax ne semblent pas presenter de distribution etroitement regionali- 
see comme celle des Aphaenogaster (CAGNIANT, 1996) ; ce sent de petites fourmis qui, 
contrairement a ces dernieres, ont des sexues capables de bien voler et qui peuvent etre empor- 
tes par les vents sur de longues distances. Us se montrent ainsi aptes a coloniser des locali- 
tes eloignees et de bioclimat different (par exemple littoral/montagne) sous condition de ren- 
contrer a 1'arrivee les micromilieux stables convenant a leur nidification. A El Fendak 
(route de Tanger a Tetouan, 280 m, en Pinede a Palmier nains), DE HARD & COLLINGWOOD 
(com. person.) ont trouve une reine qui, avec 11 articles antennaire, est tout a fait sem- 
blable a L. (Mychotorax) muscorum dont les plus proches stations connues sont situees 
dans les Pyrenees espagnoles. 
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